
 

 
 
 

  
 

Côtoyant des arbres centenaires et une végétation teintée 
d’exotisme, une grande diversité d’espèces animales 
peuple les 3 hectares du zoo des Sables. Outre les lions, les 
tigres et les girafes, le zoo présente des espèces presque 
inconnues du grand public, mais pourtant déjà en voie de 
disparition. 

 
Route du Tour de France 

85100 Les Sables d’Olonne 
Tél : 02.51.95.14.10 

 

... vers un écozoo 

 

INFORMATIONS PRATIQUES  
 

 
 Horaires d’ouverture Tarif d’entrée 

Adultes 
(à partir de 11 ans) 

Du 01 Octobre au 03 Avril  
De 13h30 à 18h30  
du 04 Avril au 30 Septembre 
De 9h30 à 19h (Fermeture à 19h30 l'été) 
Fermeture annuelle du 04 Novembre au 07 Février 

1 jour : 13€ 
Pass annuel : Non communiqué 

Enfants  
(De 3 à 10 ans inclus) 

Du 01 Octobre au 03 Avril  
De 13h30 à 18h30  
du 04 Avril au 30 Septembre 
De 9h30 à 19h (Fermeture à 19h30 l'été) 
Fermeture annuelle du 04 Novembre au 07 Février 

 

1 jour : 8€ 
Pass annuel : Non communiqué 

 
 Point de Restauration  

Du 05 avril à mi-septembre, le snack est ouvert tous les jours de 12h00 à 18h30. 
Une restauration rapide vous est proposée sur une grande terrasse ombragée, ouverte sur le parc. 

 

Quelques chiffres 
 

·  Durée de Visite : 2h00 
·  200 animaux de 40 espèces différentes 
·  Deuxième site le plus visité en Vendée 
·  Tous les jours, les pensionnaires du zoo 

consomment 75kg de fruits et légumes, 30kg 
de viande et 30 kg de fourrage 

·   Superficie : 4 Ha 
·  Fréquentation en 2007 : 160 000 visiteurs 
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CONSERVATION  
 

Le Zoo des Sables d’Olonne est membre de l’EAZA et est responsable de l’EEP de l’Ara de Buffon, géré 
par Sandrine Silhol, directrice scientifique du parc. 
Il participe activement à 20 programmes d’élevage européen cités dans le tableau suivant : 
 

EEP 

(European Endangered species Program) 

 

ESB 

(European Stud-Book) 

 

·  Tamarin Pinché 
·  Ara de Buffon 
·  Atèle noir de Colombie 
·  Fourmilier géant 
·  Grue de Mandchourie 
·  Maki Vari noir et blanc 
·  Gibbon à favoris blancs 
·  Tapir Terrestre 

·  Tigre de Sumatra 
·  Panda roux 
·  Manchot du Cap 
·  Girafe du Niger 
·  Calao Bicorne 
·  Saïmiri à tête noire 
·  Pelican Frisé 
 

·  Maki Catta 
·  Wallaby d’Eugénie 
·  Jaguar 
·  Vautour pape 
·  Gibbon à mains blanches 

 
Le Zoo des sables est aussi fortement impliqué dans la conservation Ex situ avec des projets sur le terrain 
pour certaines espèces représentées au parc, comme la girafe du Niger, l’ara de Buffon, le loup à crinière, le 
panda roux ou la grue de Mandchourie parmi tant d’autres. Je vous invite donc à aller sur le site internet du 
parc pour trouver des descriptifs détaillés de tous les actions de Conservation dans la nature du zoo. 

ANIMATION  
 
L’objectif du zoo des Sables est de sensibiliser les visiteurs à la sauvegarde de la faune sauvage et au respect 
de son environnement en leur offrant la possibilité de découvrir ce monde fascinant au travers de différents 
supports pédagogiques.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Chaque année, le zoo des Sables participe activement à la sauvegarde des espèces menacées en organisant 
de grandes journées de sensibilisation. Après les campagnes tigres, tortues, Madagascar et les amphibiens, 
l'année 2009 a été placée sous le signe de l'Amérique du sud. Les visiteurs ont été entrainés dans de 
multiples activités ludiques (Atelier maquillage, atelier empreintes, jeux "découverte" avec des cadeaux à 
gagner) et pédagogiques (Stand " Amérique du Sud ", défi puzzle, marelle.etc…) 
 
 

Chaque jour, des animations sont organisées à 
l’occasion du repas des animaux (Loutre, grande 
volière, manchots, girafes, loup à crinière etc.…). 
Durant ce moment privilégié, vous pourrez voir 
évoluer les animaux tout en apprenant combien 
ils sont menacés et quelles mesures sont mises en 
place pour les sauvegarder. 
 

Devant chaque enclos, des fiches pédagogiques 
informent sur la biologie des espèces, ainsi que 
sur leur statut dans la nature et une fiche 
informative annonce les naissances.  
 



 
 

 
 

PLAN DE VISITE  
 
 

 
 

1.2.3 - Suricate 18 - Atèle noir de Colombie 
4 - Jaguar 19 - Maki catta 
5 - Flamant rouge 20 - Tigre de Sumatra 
6 - Grue de Mandchourie 21 - Wallaby d’Eugénie et tortues 
7 - Vari noir et blanc 22 - Grande Volière Sud Américaine 
8 - Vautour pape et hocco à pierre 23 - Loutre d’Asie 
9 - Gibbon à favoris blancs 24 - Panda roux 
10 - Loriquet de Sainwson 25 - Manchot du Cap 
11 - Fourmilier Géant 26 - Girafe  

12 - Tapir 
       Pélican Frisé 
       Capybara 

27 - Crocodile à front large 
       Iguane vert 
       Loricule de Malacca 
       Ouistiti pygmée 
       Python molure 

13 - Loup à crinière 29 - Calao bicorne 
14 - Gibbon à mains blanches 30 - Tamarin pinché 
15 - Chèvre 
16 - Lion de l’Atlas 
17 - Maki Vari roux 

 

 

COMPTE RENDU DE VISITE  
 

Vous allez maintenant pouvoir suivre le compte rendu de visite du Zoo des Sables d’Olonne qui a été réalisé 
par mes soins suite à ma première visite dans ce parc en date du 17 Aout 2009. A noter que la plupart des 
photos visibles sur ce compte rendu sont accessibles sur la galerie de Zoonaute. 
 
La visite s’est déroulée sur une durée de 2h00 environ entre la fin de matinée et le début d’après midi et 
ceux sous un soleil couvert, alternant nuages et belle éclaircie.  
 
La fréquentation était haute en cette période estivale mais relativement parsemé sur l’ensemble du parcours 
permettant d’apprécier quand même la visite. 
 
Naissances observés : Hocco à pierre, Girafe du Niger, Fourmilier géant, Loup à crinière, Atèle noir de Colombie 
Animation assistés : Manchots et Grande Volière Sud-Américaine. 
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                           Entrée du Zoo des Sables d’Olonne 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
        
         
 
 
 

                            Terrasse de Restauration 
 
                                
                           
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Passerelle surplombant l’enclos des suricates                                           Enclos des suricates vu de la passerelle 

L’entrée s’offre donc à nous et nous sommes invités à acquérir notre droit d’entrée pour pouvoir visiter ce 
petit bout de verdure exotique en plein cœur de la ville balnéaire des sables. 
 

Après être sorti de l’entrée, nous pouvons 
apercevoir sur notre droite, la 
boutique/sortie mais aussi la place de 
restauration rapide ou le visiteur peut se 
restaurer en haute saison. La terrasse munie 
de tables et chaises surplombe le premier 
enclos du parc dont nous prenons tous de 
suite la direction. 
 

Après avoir garée sa voiture sur le parking 
ombragé mise à disposition pour les 
visiteurs du Zoo des Sables d’Olonne, le 
visiteur est amenée à faire quelques mètres 
pour arriver aux portes du parc 

Le visiteur est donc invité à prendre une passerelle descendante nous amenant vers le premier enclos du parc, 
nouveauté de l’année 2007. Le visiteur surplombe ainsi un enclos tous en longueur ou la végétation dense à 
pris possession mêlant colline de sables et gros rochers. L’hôte des lieux, un groupe de Suricates (Suricata 
suricatta) y a établi sont territoire et à même vu son effectif augmenté avec 2 naissances en 2009. 
Par ailleurs, lorsque les suricates ne sont pas sortis, il est possible d’apercevoir une partie de leur loge de nuit 
en dessous la terrasse de restauration vu précédemment. 
 



                          
 

 
 
             
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                              

             Enclos des suricates vu du bas                 
        

                  Suricate (Suricata suricatta) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                    Enclos des Jaguars 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
              Enclos des Grues de Mandchourie 
 
              
 
 
 
 
 
 
 

Après avoir profité des prouesses visuelles des suricates, 
le visiteur entame sa visite en s’enfonçant dans une 
parcelle boisée ou est présentée la première espèce de 
félin du parc, les Jaguars (Panthera onca).  
L’enclos, visible par des baies vitrées, munis de 
quelques arbres et de végétations basses pour se 
soustraire de la vue du public semble convenir au couple 
de jaguars présentés. Un autre point d’observation 
surplombant cette fois si l’enclos est accessible au 
visiteur en empruntant un petit chemin longeant 
l’enclos. 

La visite continu avec l’une des espèces les plus 
représentatif de l’implication du grand frère des 
sables, celui de doué la fontaine dans la conservation 
puisque c’est un couple de Grue de Mandchourie 
(Grus japonensis) qui nous accueille.  
En effet, le BioParc et le zoo des sables envoient 
régulièrement des œufs dans le but de les 
réintroduire dans le milieu naturel. Les deux 
échassiers vivent dans un petit enclos herbeux sous 
le couvert des arbres agrémenté d’un petit point 
d’eau et séparés des visiteurs par un grillage léger. 
 
 

Juste en face des grues, se trouve la nouveauté 2009 du Zoo des Sables d’Olonne. Après quelques travaux 
d’aménagements, le zoo a accueilli au début de l’été un groupe de Flamants rouges de Cuba (Phoenicopterus ruber 
ruber). Le zoo des sables d’Olonne présentait auparavant des Flamants du Chili mais ces derniers sont partis peuplés 
la volière sud américaine de Doué. Il a donc été décidé de réaliser quelques aménagements pour accueillir un 
nouveau groupe. En conséquence, un haut grillage a été posé autour de la zone marécageuse jouxtant le lac du 
Tranchet en bordure du zoo. Les nouveaux arrivants ont donc une zone d’évolution plus petite que leur prédécesseur 
qui avait accès à une partie de la rivière mais jouie maintenant d’une végétation dense pour se cacher. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

    Enclos des Flamants rouges de Cuba 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Maki Vari noir et Blanc (Varecia Variegata variegata)                               Enclos des Makis Vari noir et blanc 
   
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

    Volière des Vautour Pape et des Hocco à pierre                                    Vautour Pape (Sarcoramphus papa) 

Nous arrivons ensuite sur la première des îles à primates du Zoo. Comme beaucoup de zoo le font maintenant, les 
sables ont décidés de présenter la totalité de leurs primates sur des îles à peu de chose identique avec structures 
d’escalades, cordes et buissons. Celle qui nous visualisation devant nous abrite l’une des quatre espèces de 
lémuriens du zoo, en l’occurrence le Maki Vari noir et blanc (Varecia variegata variegata) et ne déroge pas à la 
règle avec arbre, buisson et cordages. 
 

De l’autre côté de l’allée que nous empruntons, se trouve une grande volière tous en longueur qui abrite un couple 
de Vautour Pape (Sarcoramphus papa). La volière est aménagée de perchoir à différente hauteur et d’une végétation 
parsemée. Pour rendre un peu plus vivante l’installation, la direction du parc a décidé de transférer avec les vautours, 
son couple de Hocco à Pierre (Pauxi pauxi) qui logé dans la grande volière que nous verrons par la suite.  
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
                                        Lac du Tanchet                                     

 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                         Île des Gibbons à favoris blancs                                 Gibbon à favoris blancs (Nomascus Leucogenys) 
                       

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
          

     Volière des Loriquet de Swainson          
 
 
 
 
 
 
 
 

Avant de passer à l’enclos suivant, le 
visiteur à la possibilité d’avoir un 
premier point de vue sur le grand lac 
de Tanchet qui touche au zoo. Il aura 
ainsi la possibilité de voir évoluer la 
faune locale qui a trouvé refuge à côté 
de cette oasis exotique.  
 

Quelques pas plus loin, s’offre devant nous la deuxième île du parc occupée par les Gibbons à favoris blancs 
(Nomascus leucogenys). De conception identique à la précédente, elle offre à ces très bons acrobates, cordes, 
branches et végétations pour se soustraire du public. A noter que le visiteur aura la possibilité de voir le 
derrière de cette île par un autre point de vision plus loin dans la visite. 
 

Juste en face, nous trouvons une volière de 
taille proportionnelle à celle des vautours 
vu précédemment, mais avec des mailles de 
grillages plus petites, qui abrite un joli 
groupe de Loriquet de Swainson 
(Trichoglossus haematodus molucanus). 
A l’inverse de celle vu précédemment, la 
végétation n’est pas légion dans cette 
volière mais un grand  réseau de branches 
et branchages a été confectionné pour le 
bonheur de ces psittacidés. 
 

2008 fût une année charnière dans l’histoire du Zoo des Sables d’Olonne. En effet l’enclos qui suit abrite 
l’une des raretés française de l’année puisque le zoo des sables d’Olonne a accueilli pour la première fois en 
France un couple de Fourmiliers géants (Myrmecophaga tridactyla). Pour cette hôte de marque qu’est le 
Fourmilier, les Loups à crinière ont déménagés pour un autre enclos laissant au nouveau couple, un enclos de 
bonne taille aménagé de quelques branchages et troncs, permettant de fouiller par ci par la mais aussi d’une 
zone au fond de leur enclos sous le couvert des arbres.  
 



 
 
 
 

 
          
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
                     Enclos des Fourmiliers géants             Fourmilier Géant (Mymecophaga tridactyla) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

         
         Jeune Fourmilier Géant (Mymecophaga tridactyla) 

 
 
 
 
 
 

   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Plaine Sud-Américaine       Plaine Sud-Américaine 

 
 
 
 
 
 
 

Et comme une bonne nouvelle n’arrive 
jamais seul,  la première naissance Française 
de Fourmilier géant, un petit mâle prénommé 
Joaõ, a eu lieu aux sables, le dernier jour de 
l’année 2008. Le couple et leur rejeton sont 
donc visibles à longueur de journée soit dans 
l’enclos, soit dans le bâtiment qui est 
accessible aux visiteurs. 
 
 

Nous contournons ensuite l’une des plus grandes installations du parc ou cohabite pacifiquement 3 espèces 
différentes sur une belle plaine herbeuse agrémenté d’un point d’eau et d’un petit coin ombragé. Véritable 
effet de mode dans nos zoos Français, le zoo des sables ne déroge pas à cette règle puisque l’enclos devant 
nous est une plaine Sud Américaine.  
 

Des Tapirs terrestres (Tapirus terrestris), des Capybaras (Hydrochaeris hydrochaeris) et dernier venu en date, 
un groupe de Pélicans Frisés (Pelecanus crispus) malgré leur origine principalement asiatique, s’ébattent 
gaiement sur cette surface. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

    Pélican Frisé (Pelecanus crispus)       Tapir Terrestre (Tapirus terrestris) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Loup à crinière (Chrysocyon brachyurus)           Enclos des Loups à crinière 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
   Ile des Gibbons à mains blanches 

Comme vous avez pu le voir, nous sommes rentrés dans la zone Sud Américaine du zoo avec les Fourmiliers et 
la plaine que nous avons traversé auparavant.  
Dernière espèce originaire de ce continent, le Loup à crinière (Chrysocyom brachyurus) est visible dans l’enclos 
suivant. Comme cité plus haut, ces derniers ont déménagés en 2008 lors de l’arrivée des Fourmiliers et ont 
hérités de l’ancien enclos des Guépards parti vers un autre parc.  
Visiblement le changement de territoire leur a été bénéfique puisque trois petits ont vu le jour cette année. En 
terme d’installation, le groupe de canidés se partage un enclos de taille modeste une partie étant aménagé sous le 
couvert des arbres avec quelques arbustes et autres végétations basses leur permettant de s’isoler de la vue du 
public facilement. 
 

Avant d’arriver sur la mini-ferme du parc, moment 
tant attendue par les enfants, le visiteur à la 
possibilité de revoir d’un nouvel angle l’arrière de 
l’île des Gibbons à favoris blancs vu précédemment 
mais peu aussi observer juste en face des Loups à 
crinière, une île a peu de chose similaire aux 
précédentes qui est aménagée d’un important réseau 
de cordes et autres structures d’escalades et ou vit 
actuellement un proche cousin du voisin,  le Gibbon 
à mains blanches (Hylobates lar), Lulu le patriarche 
du zoo du haut de ses 43 ans et son jeune fils. 
 
 



      
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                         
 
 
 
 
 

  Ile des Makis varis roux 
    
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                   Mini Ferme du Zoo des Sables                  Mini ferme du Zoo des Sables  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                        Enclos des Lions présumés de l’Atlas  

Juste à côté, une île de taille similaire à celle des gibbons herbèrent depuis quelques années un groupe 
reproducteur de Makis Varis roux (Varecia variegata rubra). Ancien territoire des Macaques Ouandérou, 
partis depuis, les Makis disposent, comme leur voisin, d’un important dispositif d’escalades et de quelques 
rochers et arbustes sur le sol herbeux de l’île. 
 

Aménagée dans la longueur des deux îles précédentes, la mini ferme du Zoo permet aux enfants de bas âge 
mais aussi aux plus grands, de rentrer en contact avec un grand groupe de Chèvres domestique présentés sur un 
vaste espace terreux agrémenté de rochers disposés dans l’ensemble de l’installation. 
 

Toujours dans l’espace de contact, une grande baie 
vitrée nous interpelle. Le visiteur a en effet la 
possibilité de trouver dans l’enclos des chèvres l’un 
des points de vision sur l’enclos des supposés Lions 
de l’Atlas (Panthera leo leo) puisque actuellement il 
est supposé que les Lions de l’Atlas en captivité ne 
sont que des hybrides. Néanmoins, le mâle 
prénommé Bali, aujourd’hui âgé de 20 ans, un âge 
avancé pour un lion, semble toujours bien s’entendre 
avec la femelle qui vit a ses côtés dans cette vaste 
installation aménagés de rochers et troncs d’arbres, 
et l’espoir d’une futur naissance reste toujours 
d’actualité. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                     Ile des Atèles noir de Colombie 
                     
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Ile des Makis Catta 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
              Passerelle d’accès à l’enclos des tigres 
 
 
 
 
 
 
 

 
Après être sorti de la zone des chèvres et avancés de 
quelques pas en admirant une dernière fois les îles 
des Gibbons et Makis, nous trouvons sur notre 
gauche une île beaucoup plus grande que celles que 
nous avons observés précédemment ou vit un groupe 
d’Atèle noir de Colombie (Ateles fusciceps 
robustus), espèce dont l’EEP est géré par le grand 
frère de Doué la Fontaine. Le groupe composé d’une 
dizaine d’individus grâce aux naissances régulières, 
vivent donc sur une île composé d’un important 
réseau d’escalades mêlant branches et cordes et 
accompagnés d’herbe haute et de buissons au sol. 
 

Avant de retomber sur l’enclos des Suricates, le visiteur surplombe sur sa gauche l’enclos des Grues de 
Mandchourie vu au début de la visite et à la possibilité d’observer sur sa droite une dernière île herbeuse richement 
aménagée en végétation. Cette dernière île est occupée par l’espèce de lémurien la plus représentée en captivité en 
France, le Maki Catta (Lemur catta). Le groupe, assez difficile à apercevoir, a à sa disposition, comme ses cousins 
du parc, un important système de cordes reliés entre elle leur permettant d’évoluer à leur aise. 
 

Nous quittons donc une forêt mêlés de plantes 
exotiques qui nous a accompagnées à certain 
moment de ce bout de visite, pour nous retrouver sur 
l’enclos des Suricates que nous avons vu en début de 
compte rendu. La visite ne s’arrête pas la puisque le 
visiteur est invité à continuer sa découverte en 
dépassant l’enclos des suricates et en trouvant sur sa 
droite un escalier nous amenant à la prochaine 
espèce du Zoo. 
 

Après avoir monté ces quelques marches et avancé de quelques pas, nous surplombons, grâce à une grande passerelle 
en bois émergeant à plus de 5 mètres de hauteur, un vaste enclos, territoire d’un félin emblématique du parc, le Tigre 
de Sumatra (Panthera tigris sumatrae). Le couple de Sumatra présentés ici ont à leur disposition une installation 
naturelle ou se mêlent des arbres, des herbes hautes et autres buissons et une plate forme en bois, très appréciés des 
félins qui passent leur majeur partie percher en hauteur au grand bonheur des visiteurs qui ont ainsi la possibilité 
d’apercevoir au mieux ces superbes félins. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Enclos des Tigres de Sumatra 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

    Volière Sud-Américaine         Volière Sud-Américaine 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Aras de Buffon (Ara ambigua) 
 
 
 
 

Rebroussant chemin et enfin revenu sur la terre ferme, le visiteur se retrouve devant l’une des plus belles 
installations du parc ou évolue pas moins de 6 espèces différentes. Longtemps occupée par des petits enclos 
circulaires présentant toute sorte d’espèce de perroquets, il a été décidé durant l’année 2006 de réaménager 
totalement l’espace pour présenter toutes ces aras en cohabitions dans une grande volière à connotation sud 
américaine aménagée d’une végétation dense et de haut arbre recréant parfaitement le milieu naturel de ces 
magnifiques oiseaux. 

L’installation est occupée principalement par un 
groupe de six Aras de Buffon (Ara ambigua) dont 
l’EEP est géré par le Zoo des Sables qui s’implique 
beaucoup dans sa conservation sur le terrain mais 
aussi par un couple d’Ara Ararauna (Ara ararauna) 
et d’Ara Macao (Ara macao). Les Psittacidés sont 
aussi accompagnés par un groupe important d’ibis 
rouge (Eudocimus ruber) et de quelques ibis blancs 
(Eudocimus albus), espèce relativement rare en 
captivité. 

Juste en face de cette superbe installation, quelques Wallabies de Tammar ou Wallabies d’Eugénie (Macropus 
eugenii), accompagnés de Tortues de Floride occupant un petit bassin, vive paisiblement dans un vaste enclos 
terreux sous le couvert des arbres. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
                     Enclos des Wallabies d’Eugénie         Wallaby d’Eugénie (Macropus eugenii) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
           Enclos des Gris du Gabon et Amazones 
 
 
      
 
 
 
 
 
 
 
    
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

       
      Enclos des Loutres naines d’Asie                       Bassin des Loutres naines d’Asie 
 
 

Vestige du passé de l’avant «  Grande volière », un 
petit enclos délimité par un petit muret, est resté en 
place non loin de la grande volière Sud Américaine 
et qui est occupé actuellement par un Gris du Gabon 
(Psittacus erithacus) et par deux Amazones l’un à 
front bleue (Amazona aestiva aestiva) et l’autre non 
identifié. 
 

Viens ensuite un enclos de vaste superficie, avec un dénivelé léger aménagé d’une petite rivière rocheuse se 
jetant dans un petit bassin en aqua-vision dans sa partie basse ou nous sommes actuellement. Ce type 
d’installation est très courant en captivité pour l’espèce qui y vit, à savoir les Loutres d’Asie (Aonyx 
cinereus). Ces dernières ont donc accès à un enclos principalement rocheux sous le couvert des arbres. Le 
visiteur à la possibilité de les voir évoluer dans leur petit bâtiment de nuit accolé au bassin, lorsque ces 
dernières ne sont pas sorties dans l’enclos.  
Une grande passerelle en bois surplombant le bassin est à disposition des visiteurs pour apercevoir au mieux 
les Loutres. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

          Enclos des Petits Pandas 
 

           
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

      Enclos des Manchots du Cap                     Manchot du Cap (Spheniscus demersus) 
          
 
         
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                   Enclos des Girafes du Soudan 

Quelques pas plus loin, nous nous retrouvons sur une place ou un grand bâtiment sur deux étages s’offre devant 
nous, faisant office de petit espace tropicale et de nurserie. Dans cette atmosphère calfeutrée et humide est donc 
présentés reptiles, mais aussi oiseau et petit primate dont nous nous attardons plus précisément plus loin dans la 
visite. 
 

Un grand enclos pentu attire d’abord notre attention 
en amont de ce bâtiment. L’installation, aménagée 
de méli-mélo de branches et autres arbustes récréait 
parfaitement le milieu naturel de ses habitants, 
l’Himalaya, avec son inclinaison importante et sa 
végétation très dense, permettant au couple de Petit 
Panda (Ailurus fulgens) qui y vit d’évoluer à leur 
aise. 

Après avoir dépassé le bâtiment que nous visiterons au retour, nous trouvons devant nous un enclos en demi-arc de 
cercle entouré d’un bassin peu profond délimitant ainsi la zone rocailleuse en son centre ou s’ébattent actuellement 
une colonie d’une vingtaine de Manchot du Cap (Spheniscus demersus) qui voit son effectif augmentait tous les 
ans grâce aux naissances régulières qu’enregistre le parc. 
 

Nous arrivons ensuite sur une allée en cul de sac 
qui longe un enclos de taille modeste, au sol 
bétonné mais pourvu de sable à quelques endroits 
dans le but d’offrir au groupe de Girafe du Soudan 
(Giraffa camelopardalis antiquorum) qui y vit de 
meilleures conditions d’évolution même si 
l’installation reste malgré tout obsolète et non 
adapté à ce magnifique animal.  Malgré tous, le 
groupe composé d’un mâle accompagné de 2 
femelles s’y reproduise régulièrement avec 
dernièrement 2 naissances, respectivement le 1er et 
le 24 Février. Le Zoo des Sables présente donc 
actuellement 7 Girafes. Avant de faire demi tour, 
le visiteur a la possibilité de voir en bout de l’allée, 
et ceux par l’intermédiaire d’une baie vitrée les 
loges intérieures du bâtiment des Girafes. 
 



 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
   Girafe du Soudan (Giraffa camelopardalis aniquorum)  Girafe du Soudan (Giraffa camelopardalis aniquorum) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Espace Tropicale du Zoo des Sables 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                
 

     Vivarium des Pythons Molure 
 
 
 
 
 

     
 
 
 

          
Enclos Intérieur des Ouistitis Pygmées 

En retournant sur nos pas et arrivant sur la place évoqué plus haut, nous sommes enfin invités à pénétrer dans 
l’espace tropicale du Zoo des sables. 

L’intérieur est aménagé sommairement avec un 
rouge vif sur ces murs ou se démarquent des 
vivariums. Le premier visible devant nous, au sol 
carrelé et à l’aménagement limité à quelques 
cordes et branches accueille un groupe de 
Pythons Molure (Python molurus). 

Après être passé dans une deuxième pièce beaucoup 
plus grande, on trouve sur notre gauche, deux petites 
installations vitrées agrémenté d’une légère végétation et 
d’un réseau de branchages et qui est le lieu de vie d’un 
groupe d’Ouistitis Pygmées (Callithrix pygmaea). Ces 
derniers ont aussi accès à une volière extérieure enrichi 
par une végétation dense et qui était occupé lors de ma 
visite par Maya, la jeune femelle Hocco à pierre née le 7 
juillet et élevée par les soigneurs du parc. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

      Enclos des Loricules et Iguanes    Loricule de Malacca (Psitaccula longicauda) 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

      Enclos des Crocodiles à front large 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                        Volière des Calaos Bicornes     Calao Bicorne (Buceros Bicornis) 

La visite du bâtiment continu avec le plus grand vivarium de l’espace qui voit en ces lieux une cohabitation 
originale, puisque des Iguanes verts (Iguana iguana) cohabitent pacifique avec l’une des raretés française du parc, 
le Loricule de Malacca (Psitaccula longicauda), l’un des plus petits perroquets vivant en Asie du sud- est et peu 
courant en captivité. 

Avant de regagner la sortie, nous trouvons sur 
notre droite le dernier vivarium du bâtiment qui 
est divisé en deux parties, une aquatique avec un 
bassin peu profond et une terrestre sableuse qui 
permettent à ses occupants, les Crocodiles à front 
large (Osteolaemus tetraspis), de construire des 
nids dans le but d’avoir de la reproduction.  
 

Regagnant l’air libre et repassant devant l’enclos des Pandas roux, le visiteur s’engage sur une dernière allée qui 
nous amènera vers la sortie en revoyant certains enclos mais aussi les dernières espèces du parc. Sur notre droite, 
nous retrouvons d’ailleurs l’enclos des Loutres d’Asie sous un nouveau point de vision puisque nous nous 
trouvons dorénavant dans le haut de l’enclos, surplombant ainsi la totalité de l’espace d’évolution des loutres. 
Nous arrivons ensuite sur une grande structure en bois tous en longueur mais de bas niveau et ou évolue un couple 
de Calaos Bicornes (Buceros bicornis). L’installation est aménagée d’une végétation dense, permettant de se 
soustraire facilement de la vue du public. Au devant de la volière le visiteur peut aussi observer l’intérieur du 
bâtiment des Calaos. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
      Volière Sud-Américaine vue de haut 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
     Enclos Intérieure des Saïmiri et des Tamarins Pinché    Enclos extérieure des Tamarins Pinché 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
               Sortie et Boutique du Zoo des Sables 

Juste en face, nous surplombons la grande 
volière que nous avons vue auparavant et 
ou  cohabitent toujours les Aras de Buffon, 
autres Aras et Ibis. 
 

On passe ensuite devant une dépendance réservée au personnel mais visible par une baie vitrée qui fait office de 
cuisine pour préparer et stocker l’alimentation des animaux. 
Avant de regagner définitivement la sortie, on trouve sur notre droite 2 installations intérieures qui hébergent des 
petits primates sud américains, la première étant occupée par des Saïmiris à tête noire (Saimiri vanzolinii) qui 
d’après un panneau, puisque je n’ai pu les apercevoir, sont en liberté dans le parc quand à la deuxième, elle est 
occupée par un couple de Tamarin Pinché (Saguinus oedipus) qui ont  aussi accès à un petit espace extérieure 
vitrée ou leur observation reste difficile en raison de l’omniprésence de végétation dense. 

Nous nous retrouvons ainsi sur le haut du parc devant la terrasse de restauration et l’entrée de la boutique ou le 
visiteur sera obligé de passer avant de regagner définitivement la sortie avec des images exotiques plein la tête qui 
l’ont entouré tous au long de la visite. 
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CONCLUSION 
 

A l’instar du BioParc de Doué la fontaine, géré par la même personne, le zoo des Sables d’Olonne s’est 
orienté  depuis quelques années maintenant dans une philosophie de conservation, de recherche et 
développement de son parc dirigé vers l’éco zoo permettant un réel engagement écologique à travers son 
fonctionnement. Malgré quelques points négatifs qu’ils seront vraisemblablement effacer au fil des années, 
ce petit coin de foret exotique, mêlé à une collection des plus intéressantes, vaut vraiment le coup d’œil et 
permet de s’évader en découvrant un site remarquable dans la jolie ville balnéaire des Sables d’Olonne. 
 
5 points positifs 
 

·  Pédagogie omniprésente par les panneaux et animations 
·  Volonté écologique dans le parc 
·  Implication importante dans la conservation des espèces 
·  Volière Sud Américaine, une belle installation 
·  Cadre exotique  

 
5 points Négatifs 
 

·  Installation des Girafes pas adaptée 
·  Pélican Frisé dans la plaine sud américaine. Incohésion de collection 
·  Quelques installations dépassées qui devrait être rénovées ou améliorées même si adaptées (Loutres, 

espace exotique) 
·  Offre Restauration très limitée 
·  Rapport Qualité/Prix (Relativement cher : 13€ pour simplement 2H de visite) 

�
5 espèces représentatives du parc 
 

·  Tigre de Sumatra 
·  Fourmilier géant 
·  Ara de Buffon 
·  Girafe du Soudan 
·  Lion de l’Atlas 

 


